
20 VOY A G E

La chair de l'élan est bonne à manger,

1772. quoique plus compacte et plus dure que celle

d'aucune autre espèce de venaison. Le nez est

,un excellent morceau , ainsi que la langue,

qui, il est vrai, n'est pas aussi grasse et aussi

délicate que celle du daim. Il mérite peut-être

d'être remarqué qu'en quelque temps de l'an-

- née que ce soit, le foie de l'élan est altéré, et C

gn'en outre il manque de fie!. La graisse con- C

tenue dans les intestins est ferme comme du

lard.; mais celle qui enveloppe les parties ex-

térieures est douce et molle comme la graisse

de la poitrine d'un mouton, et quand on la

passe dans une vessie, on la prendrait pour

de la moëlle. Les élans diffèrent de toutes les
d

autres espèces de daims , chez qui cette graisse

a autant de consistance que celle des reins,

Un rien effarouche l'élan. Il ne court ja-

mais; mais il a une espèce de trot que la an

ve

qu'on avait entendus dans le voisinage, il supposa qu'elles da

en avaient été dévorées.
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